
 



Chapitre 1

-Les retrouvailles- 

  Quinze années s’étaient écoulées 

depuis l’explosion de la cellule familiale 

laissant Séverine âgée de dix-neuf ans 

livrée à son  sort et séparée de sa chère 

mère dotée d’une hypersexualité 

débordante, courir après  de nouveaux 

lièvres.  Mike avait définitivement quitté 

la France  et songeait souvent aux 

moments qu’il  partagea secrètement 

avec celle qui fut sa  compagne durant 

plusieurs années, lui  laissant en 

mémoire des images débridées  et 

intenses de cette vie de couple libertin  

qu’ils entretenaient en toute complicité. 

Lui revenait très souvent en mémoire, 

cette merveilleuse jeune fille qui à l’âge 

de dix-huit ans souhaitait défier sa mère  



pour être encore plus hypersexuelle  

qu’elle ne l’était. C’est ainsi qu’elle prit 

Mike secrètement pour amant  afin qu’il  

devienne maitre et metteur en scène de  

ses propres fantasmes utilisant à son 

insu,  les talents d’actrice de sa mère à 

travers  divers scénarios.  

La rupture du couple fut marquée par  

l’aliénation parentale de la mère,  

souhaitant à tout prix détruire la relation 

que sa fille désirait maintenir avec Mike,  

dans le but très probable d’éviter que sa  

vie libertine ne vienne à s’ébruiter aux 

oreilles de sa fille.  

 Or, la pauvre ne pouvait se 

douter que sa fille connaissait tous les 

attraits sexuels de sa vie pour l’avoir 

mise en scène à travers quelques fumants 

scénarios coquins Séverine, livrée à elle-

même se  



laissa tomber dans les bras du premier  

venu dans une alliance déséquilibrée et 

malsaine  où seul son physique sensuel 

et exceptionnel fut la raison de cette 

union.  

Mike reçut de loin quelques informations  

lui confirmant qu’elle ne cessait de 

quitter  

une branche pour une autre lui laissant 

deux enfants de deux pères différents sur  

les bras.  Elle se retrouva à vivre seule, 

élevant ses  deux enfants du mieux 

qu’elle le put, sans  travail et sans 

revenus autres que ceux  qu’elle obtint 

des services sociaux. Mike gardait en 

mémoire les souffrances de sa petite 

enfance, marquée par la séparation 

d’avec son père biologique durant les 

toutes premières années de sa vie, une 

époque qu’elle lui raconta maintes fois 



lorsqu’ils se retrouvèrent tous les deux. 

Son seul obsessionnel plaisir fut de se 

coller l’oreille à la porte de la chambre 

de sa mère la nuit venue, écouter et 

suivre parfois les ébats de sa mère avec 

ses amants. C’est sans doute la raison 

pour laquelle elle fut si fortement  portée 

sexuellement lorsqu’à l’âge  de dix huit 

ans elle s’arrangea pour que Mike 

devienne son amant. La situation était 

cocasse ! Mike partageait une étroite 

complicité avec sa compagne, alors qu’il 

partageait une complicité encore plus 

grande avec la fille de sa compagne, au 

point de devenir son intime complice.

Vu son appétit et ses capacités sexuelles, 

 Mike soupçonnait que cette 

aptitude lui deviendrait un jour néfaste 

dans ses rapports avec les autres, ne 

pouvant  



sa t i s fa i re ses besoins avec des 

partenaires  

psychologiquement d’un tout autre 

niveau. Mike durant toutes ces années,  

avait de par ses affaires amassé une 

fortune considérable et rêvait souvent de  

matériellement lui venir en aide. Le 

rêver  

était facile, mais le faire était une autre  

paire de manche particulièrement 

difficile  

et délicate lorsque celle-ci changeait de  

partenaire comme de chemise de nuit ! 

Selon les derniers renseignements qu’il  

reçut, elle décida de vivre cloitrée,  

renfermée sur elle-même se réfugiant  

dans le mysticisme religieux, à tel point  

que ses enfants durent se réfugier chez  

leurs pères respectifs. 



 Mike réussit finalement à la 

localiser et  envisagea de prendre contact 

avec elle  sans évoquer une certaine 

angoisse liée  aux éventuels dégâts 

causés par sa mère  afin de la dissuader 

de poursuivre une quelconque relation 

avec lui. Après quelques courriels restés 

sans réponse,  elle finit finalement par 

lui écrire en  maintenant certaines 

distances, qui peu à  peu s’atténuèrent au 

fur et à mesure que la  communication 

s’établissait et purent  

ensuite échanger verbalement en ligne. 

S’il était aisé pour Mike de faire un saut  

en arrière de quinze ans, cela était pour  

elle beaucoup plus difficile pour 

plusieurs  

raisons ; son silence durant tant d’années  

mêlé à un sentiment de honte, de gêne et  



aussi de fierté mal placée pour n’être 

sans  

doute que ce qu’elle était devenue.   

 Mike lui annonça son intention  

prochaine de venir en France et de passer  

la voir, intention qu’elle acquiesça 

malgré  

tout avec réticence. Mike se rendit le  

matin à son domicile à une centaine de  

kilomètres de Paris. De petits immeubles 

de quelques  étages perdus en pleine  

nature, un environnement morose et 

froid constituait sa vie de tous les jours. 

Le  contexte social fut bien différent de  

l’endroit où il l’abandonna à son triste  

sort. Il sonna à l’interphone, puis monta 

à  l’étage lorsque la porte s’ouvrit. Il  

retrouvait la complice de sa vie, un  

sourire timide pour l’accueillir ; son  

physique était inchangé, grande et  



sculpturale, de ses grands yeux noirs se  

dégageaient un pétillement discret    

masqué par son quotidien morose. 
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Chapitre 6

-L’aménagement-

Durant les deux trois jours suivants, 

beaucoup de choses furent réglées, Mike 

remit la piscine en eau. La maison 

moyennant quelques achats de lingerie, 

leur permettait d’y rester. 

—  J’ai reçu un appel du garage ta 

voiture est prête on peut la récupérer ce 

soir si tu veux !
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— Waouh génial !!!! on y va !!!!! 

— On fera vite un tour pour diner et 

histoire de t’habituer puis ensuite on 

rentrera avec les deux  voitures ; je te 

suivrais avec celle de location.

— Hmm, je vais me faire belle pour 

cette nouvelle aventure, c’est géant …

Séverine de plus en plus coquette et sexy 

s’était préparée à cette inauguration qui 

pour elle n’existait que dans ses rêves. 

Ils se rendirent au garage et prirent 

possession du véhicule. Mike laissa sa 

voiture sur le parking et montèrent tous 

les deux dans la nouvelle. Après un ou 

deux tours de ville, Mike lui passa le 

volant lui recommandant la plus grande 

prudence. 

— Tu dois faire attention car c’est un 

engin puissant, donc il faut y aller 



doucement surtout que tu n’as pas 

conduit depuis longtemps. C’est une 

boite automatique donc pas de soucis de 

conduite majeurs.

— Hmm, je vais pouvoir draguer ! 

— Non pas besoin tu te feras draguer 

sans rien faire. 

Séverine étonnamment se trouvait très à 

l’aise avec cette nouvelle voiture, 

admirant son intérieur et le monstre 

qu’elle avait en main. 

— Bien ! et si on allait diner pour fêter 

ça ?? suggéra Mike. 

— Super bonne idée ! on va où ? 

— Je te laisse le choix ! 

— Ma belle voiture est noire, euh…  

Allons manger antillais bonne idée  

non ? 



— Ça me va, il y en a très bien à   

Marly c’est pas loin et on y mange  

super bien !

Il n’y avait pas beaucoup de monde ce 

soir de semaine, mais l’ambiance était 

toujours festive. Un grand black vint les 

accueillir chaleureusement.«Bonsoir 

Messieurs-dames, bienvenus chez nous 

je suis José pour vous servir » ! Ils 

prirent une table dans un coin tranquille 

et contemplaient la carte. 

— Tu as vu ce mec comme il est beau et 

balaise ? dit Séverine étonnée

— Toi tu me fiches la trouille car dès 

que l’on va quelque part il y a toujours 

un truc qui se passe…. 

— Mais non ! mais il est super beau et il 

a du charme !

— C’est vrai je te l’accorde.



Ils passèrent la commande, José ne 

cessant de la reluquer comme un fou ; 

elle était vêtue d’une jupe courte et d’un 

très léger chemisier en voile blanc, bref, 

toujours des fringues appropriées pour le 

viol… Ils entamèrent leur entrée créole 

tandis que Séverine chercha les toilettes. 

— Excusez-moi Monsieur José, où sont 

les toilettes ici ?

— Au sous-sol près de la cuisine ! 

— Merci ! 

— Bon je m’absente et reviens de suite 

dit Séverine. 

— Je ne m’inquiète pas tu n’iras pas 

loin ici ! répondit ironiquement Mike. 

En bas de l’escalier, elle croisa José lui 

indiquant la porte des toilettes et ajouta : 

« Toi petite gazelle lorsque je te vois je 



te dévore des yeux », il éclata de rire et 

disparut dans la cuisine.

Au retour Séverine ne put s’empêcher de 

dire à Mike ce qui s’était passé au sous-

sol. 

— C’est dingue quand même de me  

dire ça de cette façon tu ne trouves pas ? 

— C’est l’instinct en te regardant qui le 

guide et puis bon, ton genre n’est pas 

très discret tu es plus du style allumeuse 

que bonne sœur  

— Mais n’est-ce pas ce que tu aimes en 

moi ?

— Définitivement oui…

Ils évoquèrent leurs projets tout le long 

du repas car il y avait matière à discuter ! 

Après s’être régalés, José vint leur 

proposer un dessert et échangèrent 

quelques mots; 



— Vous êtes du coin ? demanda José 

— Disons pas trop loin du moins dans 

les Yvelines 

— Je vous offre un P’tit rhum maison dit 

José avec son grand sourire. 

— C’est gentil merci ! répondit Séverine 

les yeux brillants d’avidité. 

— Mais Madame vous paraissez toute 

joyeuse ce soir ! Dit José amusé. 

— Euh, mademoiselle… Je fête ma 

nouvelle voiture ! dit-elle d’un grand 

sourire. 

— Hein !? Bah vous avez bien de la 

chance ! La mienne est tombée hier en 

panne et je dois me taper le  train ou le 

taxi et le soir, c’est pas donné ! Répliqua 

José. 

— Mais vous allez où c’est loin ? lui 

demanda Mike. 



— Je suis au fin fond du département 

une bonne cinquantaine de kilomètres 

pfff…. Dit José, excusez-moi je dois 

descendre je reviens. 

— Tu te rends compte c’est vachement 

loin ! dit Séverine. 

— Oui et en plus c’est à seulement une 

dizaine de kilomètres de chez nous ! 

— On pourrait peut-être lui proposer de 

le déposer non ?? Proposa Séverine il est 

super sympa en plus… 

— C’est toi qui décides et c’est ta 

voiture ma chère ! 

José remontait terminant de servir ses 

deux derniers clients et revint à leur 

table. 

— Pour en revenir à ces histoires de 

bagnoles, j’avais hier mon chef de rang 

qui n’habitait pas très loin mais 



aujourd’hui c’est son jour de congé 

pfff… 

— Vous êtes à environ une dizaine de 

kilomètres de chez nous, on pourrait 

peut-être vous déposer non ? proposa 

Séverine.

— Si vous faisiez ça, vraiment vous me 

rendriez un sacré service ! Vous ne 

pouvez pas imaginer répondit José.  

— Vous pouvez partir dans combien de 

temps ? demanda Mike. 

— Juste le temps pour vous de boire un 

autre P’tit Rhum, je leur ai amené le 

dessert je n’ai plus qu’à encaisser, c’est 

le cuisto qui fait la fermeture. 

— Ok on vous attend ! confirma 

Séverine. 

Sirotant leur petit rhum Mike pensait à la 

route de retour : 



— Pour faire simple, moi je remonte  la 

voiture de location et je vous suis.

— Ok donc il part avec moi c’est ça ? 

— Bah ça me parait le plus intelligent et 

surtout le plus pratique. 

Ils sortirent tous les trois du resto et se 

dirigèrent vers la voiture.

— La vache ! Quel engin, dit José 

surpris

— C’est sa nouvelle voiture rétorqua 

Mike. 

Séverine devait le déposer au garage afin 

Mike prenne le second véhicule puis ils 

se suivirent gentiment. 

— On peut se tutoyer si ça ne te dérange 

pas ? proposa Séverine. 

— Au contraire c’est mieux ! Comment 

t-appelles-tu ? 



— Séverine ! 

— Tu as une sacrée caisse dis-donc ! Tu 

fais quoi dans la vie petite gazelle ? 

Séverine se trouvait très à l’aise car 

c’était la première fois qu’elle trimbalait 

un mec sans mettre Mike en porte-à-faux 

du fait de sa présence. 

— Je crée en ce moment un club 

— Un club mais quel genre d’activité ?

— Un club pour les petites gazelles en 

chaleur dit-elle en riant. 

— Non tu plaisantes ? répondit José   

s’esclaffant de rire.  

— Non , c’est vrai ! Je ne plaisante pas! 

— Remarque entre nous,  

physiquement tu as bien le style! 

— Quel style ? D’une petite gazelle en 

chaleur ? 



— Oui en cours d’incendie ça se voit ! 

Et Mike qui est-ce ? 

— C’est mon meilleur ami mon 

confident et mon partenaire. 

— Lorsque je t’ai vu ce soir, et 

maintenant dans la voiture regardant tes 

longues jambes, tu me fais vraiment 

craquer ! 

— C’est pour ça qu’il y a une bosse dans 

ton jogging hein coquin ! rétorqua-t-elle 

en riant. 

— C’est très possible oui et tu fais quoi 

dans ce club ? 

— J’accueille les membres, je souris, je 

me laisse peloter, je m’exhibe, parfois 

baisée comme une grosse euh… je 

m’exhibe c’est beaucoup de travail tu 

sais ! 

— Hmmm, je peux toucher tes seins ? 



— Ils sont là en évidence non ? et moi je 

peux toucher aussi ? dit-elle. 

— Mais je t’en prie ! On est sur 

l’autoroute on ne craint rien du tout.

— Je roule doucement on a tout le 

temps !

José farfouillait dans le chemisier 

dégageant ses seins  tandis que Séverine 

délivrait la bête de son jogging et qu’elle 

bête ! Tandis qu’elle tenait le volant de 

sa main gauche, elle la masturbait tout 

doucement de la main droite ; elle n’en 

avait jamais vu d’aussi grosses depuis 

qu’elle se rendit dans un club avec Mike 

alors qu’elle avait dix-neuf ans. 

— Tu m’excites comme pas possible, tu 

me fais bander  comme un fou ! 

— C’est vrai que tu as une belle queue,  

j’ai bien envie de lui faire sa fête… 



— Fais une petite place entre tes cuisses 

que je glisse ma main  petite gazelle ! 

— Tu es très à l’aise de tes doigts ! 

Hmm, j’adore ça… 

— Tu n’as pas besoin de freiner tu peux 

bien laisser tes jambes ouvertes, oui... 

comme ça ! 

— Avec ton gros bambou dans ma main, 

comment tu me fais mouiller c’est trop 

bon…Je suis une vraie nympho qui se 

livre à tous les beaux mecs que je croise 

et je ne peux pas m’arrêter, Mike dit que 

je suis une pute dans l’âme. 
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